GYCLOPOIDES NOUVEAUX DU CONTINENT INDO-IRANIEN, I. 

Par Knut Lindberg. 


Cyclopetta orientalis, sp. nov. 

Description .—Longueur de la femelle ovigère environ 700p. ; offre 
l’aspect général d’un cyclopide, à tête parfaitement soudée au premier 
segment thoracique ; extrémité céphalique régulièrement arrondie, sans 
rostre apparent. Première antenne à 17 articles, rabattue elle atteint 
le tiers postérieur ou le bord postérieur du premier segment céphalothora¬ 
cique. Un individu montrait une division incomplète du septième 
article. Deuxième antenne à 4 articles. Palpe mandibulaire à 2 bran¬ 
ches. Abdomen assez étroit et allongé. Segment génital présentant 



Fig. 1. —Cyclopetta orientalis, sp. nov. $ 

a. Première antenne ; b. Deuxième antenne ; c. Mandibule ; d. Maxille ; e. Deu¬ 
xième maxillipède ; /. P 5 et segment génital, face ventrale ; g. Segment anal et furca, 
face dorsale ; h. P 4 et lamelle basale. 

une échancrure dans son tiers antérieur ; il se rétrécit graduellement 
et légèrement dans sa partie distale. Segment anal plus long que le 
segment précédant. Opercule anal sans caractère distinctif. Furca 

[ 87 ] 

A 




Longueur 


88 


Records of the Indian Muséum. 


[Vol. XLÎIÎ, 


à branches parallèles, environ 4 fois aussi longues que larges. Soie 
latérale externe insérée un peu en avant du milieu de la branche. Soie 
apicale externe assez longue et très amincie : elle est plus courte que 
la soie apicale interne. Soies apicales médianes à pennation légèrement 
hétéronyme. Pattes natatoires à branches tri-articulées. Formule des 
épines 4.4.4.3. Epines latérales et apicales des exopodites à structure 
lancéolée. Article terminal de l’enp. 4 court et trapu ; au lieu d’épines 
il porte deux soies apicales plus longues que l’article, la soie interne 
dépassant un peu en longueur celle de la soie externe. Lamelle basale 
de la quatrième paire de pattes munie de fines soies, à bord libre légèrem¬ 
ent sinueux. P 5 formée d’un seul article, élargi en lamelle, portant 3 
fortes épines ciliées et une mince soie. Bord latéral du cinquième 
segment thoracique pourvu d’une forte soie. Le réceptacle séminal 
semblait chez un des spécimens offrir l’aspect représenté sur la figure, 
mais les contours étaient très indistincts et il n’est pas certain que ce 
dessin donne une représentation correcte de sa structure. Ovisacs grands 
et allongés, écartés du corps ; ramenés vers Y abdomen ils atteignaient le 
tiers postérieur de la furca. Dans 3 ovisacs (chez deux individus) j’ai 
compté respectivement 25, 27 et 31 petits oeufs. Mâle inconnu. 

Habitat. —J’ai récolté, au mois de décembre 1940, deux. femelles 
ovigères dans des mares saumâtres peu profondes, près du bord de la 
mer à Pondichéry, et une jeune femelle dans une* lagune à Oupalom, 
faubourg de Pondichéry, côte de Coromandel (Inde française). 

Remarques .—La forme très remarquable qui vient d’être décrite 
appartient manifestement à la sous-famille des Cyclopininae de la famille 
des Cyclopinidae, puisqu’elle possède une deuxième antenne à 4 articles. 
Par suite de sa palpe mandibulaire à 2 branches et P 5 à un seul article, 
il convient de la ranger dans le genre de Cyclopetta de Sars, bien qu’elle 
diffère considérablement à plusieurs égards de l’espèce pour laquelle a 
été créé ce genre, espèce unique connue jusqu’à présent, pour autant 
que je le sache, le Cyclopetta difficilis de Sars. 
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Eucyclops farsicus, sp. nov. 

Description .—Longueur de la femelle ovigère environ 800u (de 769 
à 836(jt). Ailes latérales du cinquième segment thoracique munies de 
fortes soies. Quelques individus ont montré les bords postérieurs des 
trois premiers segments abdominaux découpés sur la face ventrale en 
petites dent3 ; chez d’autres, cette caractéristique n’a pas été observée. 
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Rebord distal du quatrième segment abdominal portant sur la face 
ventrale la rangée usuelle de petites épines, qui s’étend aussi sur les 
parties latérales de la face dorsale. Echancrure anale pourvue de petits 
poils très fins. Branches de la furca le plus souvent bien divergentes, 
en moyenne de 3*74 fois aussi longues que larges. Serra très courte, 
composée de 2 à 7 petites spinules, placées à proximité de la soie latérale 
externe ; les spinules les plus distales semblent parfois un peu plus 
longues que les autres. Soie dorsale de longueur intermédiaire entre 
celle de la soie apicale externe et celle de la soie apicale interne (longueur 
moyenne 54(x). Soie apicale externe assez forte et grosse, munie de cils 



Fig. 2. — Eucyclops farsicus, sp. nov. 

a. $ P 5 et segment génital, face ventrale ; b. 9 Do. Autre exemplaire ; c. 9 Segment 
anal et furca, face dorsale ; d. 9 Do. Autre exemplaire ; e. 9 Endopodite et lamelle basale 
P 4 ; /. 9 Do. Autre exemplaire ; g. P 5 et P 6. 

courts ; soie apicale interne considérablement plus longue que la soie 
apicale externe (rapport de 1*58 : 1 à 2*03 : 1 , moyenne 1*79 : 1). 
Les deux soies apicales médianes régulièrement pourvues de cils de 
longueur moyenne, très serrés sur les parties distales. Première antenne 
à 12 articles, rabattue elle atteint le milieu ou le tiers postérieur du deuxi* 
ème segment thoracique. Sur les trois derniers articles se trouve une 
membrane hyaline étroite et entière, Formule des épines 3’44*3. Les 
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épines latérales et apicales des pattes natatoires montrent des bords 
amincis et étalés, structure décrite d’abord par Sars chez E. euacanthus. 
Article terminal de l’enp. 4 plus de deux fois aussi long que large (rap¬ 
port moyen 2*24 : 1). Les deux épines apicales de cet article offrent 
aussi l’apparence en lancette déjà mentionnée, qui peut cependant 
être peu évidente chez l’épine apicale interne par suite de la torsion 
qu’elle présente le plus souvent. Cette épine est en général légèrement 
plus longue que l’article qui la porte (rapport moyen épine apicale 
interne : article 1*06 : 1), mais elle dépasse toujours considérablement 
en longueur celle de l’épine apicale externe (rapport moyen épine apicale 
interne : épine apicale externe 1*32 : 1). Lamelle basale de la quatrième 
paire de pattes pourvue des longues soies usuelles. P. 5 ressemble à 
celle d ’E. agüoides ; la largeur de l’épine interne est environ deux fois 
celle de la soie médiane. Réceptacle séminal montrant le plan général 
usuel du groupe ; deux aspects différents sont représentés sur les figures. 
Ovisacs peu volumineux, très légèrement écartés du corps ; ramenés 
vers l’abdomen ils atteignent le plus souvent le tiers antérieus ou le 
milieu de la branche de la furca. Ils contiennent de 4 à 6 gros oeufs. 

Mâle, longueur moyenne 642Branches de la furca parallèles, sans 
serra ; rapport moyen entre la longueur et la largeur de 3• 47 : 1. P 6 
formée d’ une épine interne, forte mais courte, qui peut atteindre le 
bord postérieur du deuxième segment abdominal, d’une soie médiane, 
le plus souvent un peu plus longue que l’épine et d’une mince soie 
externe de direction oblique. Longueur moyenne de l’épine interne 
28n. 

Habitat. —Un étang d’eau douce à végétation abondante à Baba 
Hadji, localité située à 30 kilomètres au sud de Chiraz (province de 
Fars), à une altitude d’environ 1500 m. Récolté au mois de mars. 

Remarques. —Pour autant qu’il me soit connu aucun Eucyclops n’a 
été présenté jusqu’à présent avec lequel l’espèce qui vient d’être décrite 
puisse être comparée. Kiefer a bien fait connaître un Eucyclops à serra 
très courte et possédant des épines de l’enp. 4 montrant un aspect en 
lancette YE. permixtus , trouvé dans le Pendjab, et Kiefer dit avoir 
retrouvé cette même forme chez des animaux rapportés de 6 localités 
de l’Est de Java [d’après la figure No. 48 les épines en question ont 
cependant une apparence ordinaire, tandis quelles sont très “ lancéo 
lées ” sur la figure de la description originale (Kiefer 1928).] La struc¬ 
ture de la furca et de ses appendices, celle de l’article 3 de l’enp. 4, celle 
de P 5 etc. montrent cependant qu’il s’agit d’une forme nettement dis¬ 
tincte d’ E. farsicus. Chez E. permixtus la première antenne est plus 
courte, l’article terminal de l’enp. 4 beaucoup moins allongé, l’épine 
apicale interne bien plus longue par rapport à l’article ; l’épine de P 5 
considérablement plus longue et effilée. Une caractéristique très 
frappante qui permet au premier coup d’oeil et sans autre examen de 
distinguer YE. farsicus non seulement du E. permixtus mais aussi de la 
forme suivante, c’est- la structure de l’épine apicale externe de la furca ; 
^courte, grosse et presque obtuse, à cils très courts chez E. farsicus, 
bien différente de l’épine apicale externe longue et amincie figurée par 
Kiefer chez E. permixtus. 
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Eucyclops ruttneri forma elburziensis, nov. 

Description .—Longueur de la femelle adulte de 760 à 940p (moyenne 
de 8 individus 862jx). Ailes latérales du cinquième segment thoracique 
portant de fortes soies. Une indentation du bord postérieur des trois 
premiers segments abdominaux a été observée chez quelques exemp¬ 
laires, mais elle ne semble pas être constante. Quatrième segment 
abdominal muni sur la face ventrale du rebord postérieur d’une rangée 
de petites épines. De très fins poils s’aperçoivent au fort grossissement 
au niveau de‘l’échancrure anale. Branches de la furca plus ou moins 
divergentes, en moyenne de 3-63 fois aussi longues que larges. Serra 
rudimentaire, composée de 4 à 10 spinules, dont les plus distales sont en 
général légèrement plus longues que les autres. Soie dorsale (longueur 
moyenne 52 u) le plus souvent plus courte que la soie apicale externe. 
Celle-ci assez longue et effilée (longueur moyenne 60g.), portant de longs 
cils. Rapport moyen entre la longueur de la soie apicale interne et 
celle de la soie apicale externe de 1*35 : 1. Les deux soies apicales 
médianes munies de longs cils dont la disposition plus lâche que chez 
l’espèce précédante se voit sur la figure. Première antenne à 12 articles, 
rabattue elle atteint le bord postérieur du premier segment céphalotho¬ 
racique et parfois le milieu du deuxième segment thoracique. Trois 



Fig. 3. —Eucyclops ruttneri forma elburziensiSy nov. 

a. $ P 5 et segment génital, face ventrale ; b. $ Do. Autre exemplaire ; c. $ Segment 
anal et furca, face dorsale ; d . $ Endopodite et lamelle basale P 4 ; e. P 6. 


derniers articles pourvus d’une membrane hyaline étroite et entière. 
Les épines des branches des pattes natatoires ont toutes une structure 
ordinaire ; chez aucun des spécimens examinés je n’ai vu une apparence 
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lancéolée. Formule des épines 3.4.4.3. Article terminal de l’enp. 4 le 
plus souvent à peu près 2 fois aussi long que large (rapport moyen 1-98 : 1, 
mais amplitude de variation très grande allant de 1*68 : 1 à 2*40: 1). 
Epine apicale interne toujours considérablement plus longue que 
l’article (rapport moyen épine apicale interne : article=l-23 : 1) ; elle 
est aussi beaucoup plus longue que l’épine apicale externe (rapport 
moyen épine apicale interne : épine apicale externe=l 71 : 1). Lamelle 
basale de la quatrième paire de patte munie de longues soies sans carac¬ 
tères distinctifs. P 5 ressemblant à celle de l’espèce précédante ; largeur 
de l’épine cependant parfois encore plus considérable, pouvant atteindre 
2*5 fois celle de la soie médiane. Deux aspects un peu différents du 
réceptacle séminal ont été observés également chez cette espèce et ont 
été représentés sur les figures. Ovisacs plus volumineux que chez E . 
farsicus , légèrement écartés du corps ; ramenés vers l’abdomen ils 
dépassent souvent l’extrémité de la furca. J’ai compté de 4 à 15 oeufs 
dans chaque sac ; en moyenne il y en a eu de 7 à 8. 

Mâle, longueur moyenne 722u. Branches de la furca parallèles ; 
3 ou 4 petites spinules se trouvent placées à peu près sur le même niveau 
à proximité de l’insertion de la soie latérale externe. Les branches de la 
furca étaient chez les 3 individus examinés moins de 3 fois aussi longues 
que larges. P 6 composée d’une forte épine interne qui, chez les 3 spéci¬ 
mens, atteignait ou dépassait légèrement le rebord postérieur du deuxi¬ 
ème segment abdominal ; d’une soie médiane plus courte que l’épine et 
d’une mince soie externe. Longueur moyenne de l’épine interne 43pt. 

Habitat. —Des mares de torrent dépourvues de végétation à Derbend 
(Chémiran, 14 kilomètres au nord de Téhéran) et à Pasqaléh (2 kilo¬ 
mètres plus an nord), ces deux localités se trouvant sur le versant sud 
du massif de l’Elbourz, à une altitude d’environ 1350 m. Récolté en petit 
nombre au mois d’octobre. 

Remarques. —La forme dont il vient d’être question ressemble à 
certaines autres espèces peu connues, décrites d’après des spécimens 
uniques ou de nombre réduit et rapportées de localités isolées ou de 
régions circonscrites. Il s’agit d’animaux ressemblant beaucoup à 
de petits E, serrulatus (Fischer) mais possédant une serra se réduisant 
à un très petit nombre de spinules. Du E. hadjebensis (Kiefer), récolté 
au Maroc, notre espèce semble se différencier par la largeur moins grande 
de l’épine de P 5 et par l’épine ventrale plus longue de P 6 chez le mâle. 
E. defecius Lindberg, trouvé dans l’Inde centrale, possède aussi une 
épine de P 5 plus large et il a des branches de la furca plus longues. 
L’espèce qui lui ressemble le plus à juger d’après la description et les 
figures est E. ruttneri Kiefer, de Sumatra et de Java. Cependant il ne 
semble pas admissible de l’identifier avec celui-ci : la structure de la 
cinquième patte en diffère, notamment en ce qui concerne l’épine et 
aussi la configuration de l’article terminal de l’enp. 4, dont l’épine apicale 
interne est considérablement plus longue que l’article chez elburziensis , 
tandis que cette épine égale parfois en longueur celle de l’article ou ne la 
dépasse que légèrement chez E. ruttneri. Cependant, par suite des grandes 
analogies, il est présenté ici comme une forme d’2?. ruttneri , mais cela à 
titre provisoire, à cause de l’impossibilité dans laquelle je me trouve à 
comparer les deux formes. Dans le cas d’une étude comparative de 
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matériel suffisant il faut évidemment admettre aussi la possibilité d’ 
arriver à la conclusion, soit, que les deux formes sont identiques, soit, 
qu’il convient de les séparer comme des espèces différentes ; et peut- 
être cette dernière éventualité sera-t-elle la plus probable. Les Cyclopi- 
des de vastes régions de l’Inde sont maintenant assez bien connus, mais 
jusqu’à présent je n’ai trouvé nulle part dans l’Inde un Eucyclops 
ressemblant à E. ruttneri.' Conséquemment l’agent de liaison géogra¬ 
phique, pour ainsi dire, semble manquer entre les animaux des deux 
régions respectives, les îles de la Sonde sous l’équateur et le Nord du 
plateau de l’Iran dans la latitude 36°, régions de caractères bien opposés. 
Du reste, ce ne sera bien entendu que le jour quand nous connaîtrons 
complètement les nombreux Eucyclops du globe entier qu’il sera possible 
d’assigner leur place réelle aux divers Eucyclops à serra rudimentaire 
qui ont été mentionnés ici. 
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